
XVèmes Rencontres Raymond Abellio 
Toulouse, 30 juin – 1er juillet 2018 

 
 

LE MESSIANISME D’ABELLIO 
La généalogie de l’Occident et les temps de la fin 

 
par Éric Coulon 

 
***** 

 
 

 
À la façon d’un apôtre, avec le plus d’humilité et de fidélité possibles, nous ne 

cherchons plus à présent, en ce qui concerne la pensée d’Abellio, qu’à diffuser, en le 
reprenant sans cesse, l’unique message décisif qu’elle contient et qu’elle adresse à l’humanité. 

 
Ce message fondamental, ce dire essentiel d’Abellio, véritable révélation commandant 

toute son œuvre, se présente comme l’annonce du retour du Fils. C’est cette Bonne Nouvelle, 
la seule Nouvelle qui importe, qu’il nous faut répandre, c’est de l’épreuve qu’elle nous 
assigne dont nous devons/devrons répondre. 

 
C’est à la dimension messianique de cette annonce que nous voudrions nous 

intéresser. Pour cela, après avoir brièvement évoqué les rapports qu’Abellio entretient avec le 
christianisme, nous allons mettre à jour les deux modalités de l’être contemporain qu’elle 
implique : d’un côté, celui de l’individu et du transcendantal, l’être contemporain du Christ 
tel que formulé par Søren Kierkegaard ; de l’autre, celui du collectif et de l’histoire, l’être 
contemporain de l’époque tel que défini par Giorgio Agamben. 

 
Il sera donc question d’un temps, le temps non mondain et spirituel de ce retour et de 

son épreuve. Nous verrons qu’il s’impose en tant que temps de la fin marqué historiquement 
par le cycle qu’Abellio décrit comme celui de la généalogie de l’Occident. Les deux pôles 
clés, originaire et terminal, encadrant ce moment et se répondant l’un l’autre, sont le 
judéochristianisme et la phénoménologie transcendantale (Husserl).  

 
Il nous restera alors à déceler les signes des temps (et leur sens, qui fait toute la 

vocation de notre époque) qui manifestent, sur le plan historique et collectif, la fin désignée de 
ce cycle, la fin de ce temps, et donc peut-être la fin des temps dont nous serions les 
contemporains. Il y aura ceux que nous livre Abellio et ceux que nous dévoilent, selon des 
perspectives différentes, quelques penseurs contemporains majeurs (Agamben, Pierre le Coz, 
Gianni Vattimo, Daryush Shayegan, François Meyronnis). 
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